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Il ,t ouvrage, (lisent les théologiens de l'Ordre lité. Prenons à la lettre S le titreCSui'ERrnÀ. L'au-LA" des Capucins, dans leur approbation, n'est pas teur divise ce trait en six parties:. ETXSIOLO;îA.
appelé sans raison Iline d'*or,; on y trouve une DEFINITio, DESCnîî'TIO, PaoriucTîio. Cosur',%nATio,
0bondante mine (le doctrine sp)éculative, pra- INDICIx; puis, sous l'indication générale dle SEN-
tique et mystique. C'est tin jardin de délices TENTLE PATRUiS, il rappirte les textes qui sontC H A IN E D 'O R dans lequel brillent des milliers de fleur, odo- relatifs au sujet, sans rentrer spécialement dans
Edtonooetecrrgbarllesitrouveront une riche l'une ou lautrele ces six divisions.-ln txteEdition oit le texte corrige par le V. ictolaï a t'- evu avec blelus grand soin sur les textcs " moisson (le cire et de miel. Cest un arsenal d(e S. Antoine <le 0l'aoue et un (le S. Isidore éta-

origilaux grecs et latins rempli d'armes célestes avec lesquelles on trans- llissent I a!ItiologtC dutmot Sunnîx ; S. Ansel-
p erce Wes erreurs les hérétiques., on pénètre les mie, S. i3onaveittîrc, lHugtues de Saint-Victor, S.

TRADUCTION NOUVELLillusionsduémon,o trt s faux raison- homas d'Aquin défiaisseni ce vice; S eau Cli-'l'ADU TIO NOV ELEnements, les mauvaises opinions et les -maximes maque, S. Ilaxiime et S. Nil en font la desc'i p/ion;
p(erverses du monde. Cest le fondement le S. Amibroise, S. A\ugustin, S. Bonaventure et huit

Avec sommaires analytiques et notes exégétiques et historiques toutes les vertus : la1pruglence y Pst régîce, la autres Pères traitent de la quatrième partie
"justice otetunie, la for-ce encouragée, la tempe'- Pnoouirrîo. Les deux autres divisions sont expo-

PARI rance mise à l'abr'i<le la cupidilté, la loi vivifiée, sées d'une manièr'e semblable. Ensuite nous
l'es)é-'rance excitée, la charité enlanmnî'c- avons, zone l'indication le SENTENT[£ A-1îNe,

M. L' BBE J.-M P RO N ECes louiangres sont-elles exag«érées? Nous î'é- 1 196 textes le 39 P1ères lotut les noms sont enM. L'ABBE J.-M. PÉRONNE pondrons, avec toute ceriuile: Nox. Le livreimargelai-ordre alphabétique. E
1tuquel elles sont décernées est un de ces rares auteurs païens, nouns trouvons Aristote.

Chanoine titulaire de l'église dle Soissons, ancien .rofesseur IEcriture sainte et déloquince sacrée trésors que la Révolution nous avai fait perdre Dans tout l'ouvrage, ce sont les Pères elele vite,.nmais qui n'en sera maintenant que lplus Docteuirs (lui p.arlent. Le P. Rohert n'a fait que
8 \'LU~E8 N-~... >iu FBNC( 51-.30 <ll)îecîé.recueillir tes 1ptroles, établir tes (divisions, cuo-

8VOLUM N-8 ... FRANCO 2.50.oo est répertoire d'environ cent donner les matières. ou les textes sont lisO-
mille textes distribuAs sous huit cents itres et sés et numérotés comme le nversets(e la Bible.
choisis dans cent cinquante-neuf auteurs chié- Lès noms des Pères et des Docteurs sont en
tiens, les Actes le <ix conciles, et dans vingt-six marge par ordre allabitiqtte, cri sorte que le
amuteturs païens. C'est un monument dl'éruilition prédicateur qui voudrait citer plus plarticulière-

LA CIIAINE D'OR lpeut, dans soit gt~iro, être le fire ressortir le sens littéral, mais d'exposeu' sur lequel il suflit le jeter les yeux pendant qtuel. nment un Père cherchera <labord à la mardge. Il
mise au niveau (le la Somme lhéologique. Pro- le sens mystique, (le réfuter l'erreur et le prouver', ues instants pour potvoir écire et parler savam- trouvera totit dW stite le noi (lu Père qtl'il désire
dige de science, d'érudition et de profondeur, la vérité - car c'est dans 'Évangile sui-tit que ment sur l'un des huit cents sujets qui v sont cite'; et à côté, à la suite les uns des autres, il
toujours etudié depuis six siècles et jamais sur- nous est transmise l'expression dola foi, et lue traités. Oitcomprend lotit de suite l'utilité'une verra tous les texts 'e ce lère relatifs tiisejet
passé ni iéme égalé, cet ouvrage est le comnen- se trouve la rèle le la vie clwétienie.pareille oeuvre pour le îiiédieatetir. qu'il veut traiter.
taire le plus sublime des Evangiles, dû à l'enlîai- Nots n'avons î'as besoin d'avertir que cette ncette uti-
nement merveilleux de passages tirés des saintst i el iia
Pères; si bien que ces Docteurs immortels sem- précédé. Cette notvelle traduction a été confiée
blent se continuer ets'exlliquer lestns lesiautres, à un ecclésiastique îistinguè, dont la science icomme s'ils conféraient ensemble. C'est un vaste exégétique et le talent oratoire sont depuis long-
répertoire, où l'on trouve 'explication la plus temps jtstement contts et appréciés. Il tie sest
solide dui sens véritable des saints Evangiles, la pas contenté 'assurer à la traduction 'un ou-
solution des diflictltés qui ont été soulevées contre vrage aussi important tes qualités, rigoureuse
le teste évang'lique, et la réfutation les erreurs ient essentielles, le J'exactittde granîmaticae[4i/
qui se sont produites aux divers éges titi christia- et dogmatique, de la correctiou, le la simplicité
nisme, et lui ne fontque se répéter misérablement et le l'égance <it style: il a enrichi cette node siècle en siècle. elt'T HMý Ode s'al eî sicle vele ro<uction île notes courtes, miais substan- s

"Reuvre très-noble, " d'après Sixte de Sienne; tieltes, destinées à fixer l'esprit lu lectetrsu'ce"oeuvre miraiculetse." selon Guillaume le Toc. tainspointsîiistoriquesjtsqtelàcontroverses, suTI-IEOTOGICiE SUMMz' COMPENDIUM.Co ; " Suvre plus resplendhissante qlue le soleil, certaines erreurs, comme aussi surcer'aines '11111-sole clario,'" comme l'apîpelle Bellarmin,noit lui cutés que présente le texte (et laiied'or, tel
apl'luant justement les éloges que saint Jérne quela donni S. Thomas. Le texte latin, (otles
donnait aux écrits de saint Cyprien. dilfrentes éditions laissent tant à désirer, a "te

Il est peu de personnes, peu 'le prétres nime, l'objet d'une révision complète d'après lestextes
qui aient le loisir d'étudier à fond, dans leur'ci,- origin aux. Enin, l'atetr a l'ait précéder chaqte
lier, les traités, les commentaires, les homélies chapitre d'un sommaire analytique et raisonné
des saints Pères sur les saints Evalngiles, pour y sous fo'me 'le questions, (tui permet d'embrasse'saisir cet ensemblede l'enseignemient traditionnel. dans uneage ou deux l'ensemble et le detail du
Qui oserait, d'ailleurs, dans une tclhn aussi im- riche dévelolîpement donné par les saints Docoi'tante, se lier à ses propr'es lumières ? Ce qu'tîîî1teun s au texte évangélique. C'est à I'aide le ces
ýOmme oriniiaire nel peut luire n'était point au- omirsaal iusi 'nsii lu i ilnedsu e o ho ( gSomt cdessus des forces d'un génie presque surhumain, cet admirable enchaînement (lui existeentre lesdulltus grand docteur qui ait honoré lEglise, iffér'ntes parties du texte sacré, et qui sullitd'un saint qui avait reçu la mission spéciale d'ex- bien souvent pouî'tiirésoutre les <iflicultés etéculer ce travail. " Il a lîlu à Votre Sainteté, en faire disparaître les cottradictions.
dit saint Thomas laits son Efpitre dédicatoire au 'el est le lul (lte s'est proposé le DoctetrPapa Urbain 1V,de me confier le soin d'expfliquerangélique 'Ins la Gtome d'or; tel est le.l't I loq . I..Unive'sitalc
' ngile de saint idatthieu je me suis appliqué qu'a dévololîpé le plus saint, nous dirons mie lece travail,et j'ai recteilli de nombreux passagesplus inspiré des lleolugieis, S. Thonas, la lutS Ple ire 'esést le sensaitra , s d' epos e

l", ères.. ýOn itenton aété ion-l e en s mstiqukoe, eréue r lerre re tdocerouver vlmein8


